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Denis Lord 


Le bien-être de la jeunesse autochtone 
— y compris Son accès à une éducation 
postsecondaire —est un des trois éléments 
prioritaires pour que le Nord participe à 
la prospérité économique de l’ensemble 
du Canada. C’est ce qu’affirme Bâtir 
un Nord résilient et prospère, un récent 
rapport du Centre pour le Nord du Confe- 
rence Board du Canada. Le rapport a été 
rédigé après cinq années de travaux et 
de consultation. 

«On constate un vieillissement de la 
main-d'œuvre à l’échelle canadienne, 
analyse Louis Thériault, vice-président, 
secteur politique publics, pour le Confe- 
rence Board. La main-d'œuvre et les 
compétences disponibles pour réaliser 
le potentiel économique deviennent 
l’enjeu, et non le potentiel lui-même. 
Or, les populations autochtones sont 
plus jeunes en moyenne que celles du 
Canada. Une contribution importante 
à la collectivité serait réalisée s1 les 
compétences se retrouvaient auprès 


Conference Board du Canada 


Prioriser l'éducation postsecondaire 


Un rapport basé sur cinq ans de recherche est rendu publique. 


des groupes autochtones comme on les 
retrouve ailleurs. » 

M. Thériault précise que le pro- 
gramme du Conference Board du Canada 
n’est pas qu’économique et vise égale- 
ment le mieux-être des populations du 
Nord. Il souligne la difficulté de parler 
d'éducation postsecondaire alors que 
la santé elle-même des populations 
autochtones est éminemment précaire. 


Investir 

Le Centre pour le Nord -dont 
plusieurs organismes autochtones 
sont membres — évalue que les pertes 
économiques causées par l’incapacité 
des enfants à atteindre un niveau de 
développement standard pourraient 
atteindre 20 % du produit intérieur brut 
dans les 60 prochaines années, et que 
les plus grands gains en capital humain 
pourraient venir d’investissements 
publics dans les enfants et la jeunesse. 
Les besoins seraient particulièrement 
criants chez les populations autoch- 
tones du Nord. Entre 2001 et 2026, plus 


de 600 000 Autochtones atteindront 
15 ans. Or, les Autochtones sont loin 
derrière les autres Canadiens en matière 
d’éducation postsecondaire. 

Alors que l’industrie minière, pré- 
pondérante dans le Nord, fait face à 
une vague de retraites, les peuples 
autochtones du Nord n’ont souvent 
pas l’instruction et la formation 
nécessaires pour pourvoir les emplois 
disponibles. 

Au Nunavut, Ottawa s'apprête à ver- 
ser 254 M$ en règlement d’une action 
en Justice; l’essentiel de cette somme 
financera la formation des Inuits pour 
l'intégration de la fonction publique du 
territoire. Le nombre d’emplois qu’ils y 
occupent est nettement inférieur à son 
importance démographique. 

« L'esprit d'investir est clairement 
dans la bonne voie, commente Louis 
Thériault, on ne peut pas être contre ça. 
L'important, c’est que ça se fasse selon 
les réalités sociales et économiques 
locales. Le Nord est complexe. Les 
réalités sont différentes d’un endroit à 





l’autre et les solutions toutes faites ne 
fonctionnent pas. 


Aux TNO 

En matière de pourcentage, les 
Territoires du Nord-Ouest possèdent 
la seconde plus importante population 
autochtone (52 %) après le Nuna- 
vut. Pour le chef national des Dénés, 
Bill Erasmus, plusieurs facteurs sont 
susceptibles d’améliorer l’accès des 
Autochtones à l’enseignement postse- 
condaire. Il avance en premier lieu que 
le gouvernement fédéral doit augmen- 
ter le financement de l’éducation des 
Premières Nations, inférieur à celui 
des écoles provinciales. M. Erasmus 
croit que ce sera un enjeu lors des pro- 
chaines élections. Il croit aussi que les 
Premières Nations des TNO n’ont pas 
suffisamment de droits de regard sur les 
sommes gérées par Yellowknife. 


Économie 
Suite en page 2 
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Économie 


Suite de la une 


Bill Erasmus cite le discours inaugural de la 
nouvelle première ministre de l’Alberta, Rachel 
Notley, prônant la diversification de l’économie. 
«IT faut oublier les gros projets, de dire le chef, les 
mines qui ne donnent que des emplois temporaires. 
Le tourisme est une option pour les régions. Il faut 
investir là-dedans. Il y a eu 10 000 touristes jJapo- 
nais l’an dernier. » M. Erasmus affirme que c’est 
un créneau à développer et qu'il faut inciter les 
touristes à visiter davantage Îles régions plutôt que 
de se limiter à Yellowknife. Le bureau de tourisme 
a un plan en ce sens. 

Enfin, selon M. Erasmus, la mise en place de la 
fibre optique pourra augmenter la capacité d’avoir 
de la formation à distance. 





Ce qui est en place 

Un précédent rapport du Conference Board abor- 
dait la nécessité d’augmenter le nombre d’infirmières 
autochtones. Le Collège Aurora célébrait dernière- 
ment les 20 ans de son programme d’infirmerie et le 
2 mai, 57 étudiants de 12 collectivités recevaient de 
cette institution leur certificat ou diplôme en santé, 
affaires ou enseignement. 

La présidente du Collège Aurora, Jane Arychuk, 
énumère maintes mesures en place qui, à court ou 








LA SÉCURITÉ 
PAYS DES OURS 








moyen terme, favoriseront l’accès à l’éducation. Le 
Collège Aurora offre des formations dans 26 collec- 
tivités des TNO. « Nous consacrons beaucoup de 
temps aux langues et cultures autochtones, affirme 
Mme Arychuk, avec des sessions sur le terrain. Nous 
sommes également en étroite relation avec les écoles 
secondaires et travaillons à développer cette rela- 
tion. » Le campus de Fort Smith du Collège Aurora 
recevra en mai, durant trois Jours, des étudiants 
potentiels qui pourront appréhender son offre. 
Mme Arychuk croit beaucoup dans le récent pro- 
gramme Skill 4 Success du ministère de l'Éducation, 
de la Culture et de Formation, ainsi que d’un autre 
programme arrimé aux besoins du marché. 














À venir 

Les deux autres priorités déterminées dans le 
rapport Bâtir un Nord résilient et prospère sont la 
gouvernance et les infrastructures (transports, télé- 
communications, logements et autres). Le rapport 
s’adresse, de dire Louis Thériault, autant aux gens 
du Sud qu’à ceux du Nord. 

Le Centre pour le Nord tiendra une rencontre 
fin mai à Yellowknife avec ses partenaires afin de 
prioriser des pistes d’action pour les cinq prochaines 
années. 














Le printemps est arrivé! Avec la fonte de la neige et les températures 
plus clémentes, les ours commencent à sortir de leur hibernation. 


Le ministère de l'Environnement et des Ressources naturelles (MERN) 
vous conseille de respecter les ours et de prendre 
les précautions nécessaires lorsque vous partez en randonnée 
ou en camping au pays des ours. 


Pour de plus amples renseignements concernant la sécurité 
au pays des ours, communiquez avec le bureau du MERN de votre 
collectivité ou consultez le www.enr.gov.nt.ca. 


Bureau régional du Dehcho : Fort Simpson, TNO 
Tél. : 867-695-7450 + Numéro en cas d'urgence : 867-695-7433 


Bureau régional de Hay River : Hay River, TNO 
Tél. : 867-875-5550 + Numéro en cas d'urgence : 867-875-7640 


Bureau régional d’Inuvik : Inuvik, TNO 
Tél. : 867-678-6650 - Numéro en cas d’urgence : 867-678-0289 


Bureau du Slave Nord : Yellowknife, TNO 
Tél. : 867-873-7181 : Numéro en cas d'urgence : 867-873-7184 


Bureau régional du Sahtu : Norman Wells, TNO 
Numéro en cas d'urgence : 867-587-2422 


Bureau régional du Slave Sud : Fort Smith, TNO 
Tél. : 867-872-6400 : Numéro en cas d'urgence : 867-872-0400 


Bureau régio ho: Behchoko, TNO 
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CIVR 103,5 FM 


En collaboration avec Radio Taiga 


Commissaire aux langues officielles 

Le Comité de gestion de l’Assemblée législative 
examinera les recommandations de la Fédération 
franco-ténoise pour le poste de commissaire aux 
langues officielles, possiblement le 25 mai. Le 
Comité est composé de Jackie Jakobson, qui en 
est son président, Jackson Lafferty, David Ram- 
say, Robert Bouchard et Frederick Blake Jr. Les 
décisions de ce Comité entrent en vigueur immé- 
diatement et n’ont pas besoin d’être entérinées par 
l’Assemblée législative. Les recommandations de la 
FFT pourraient être prises en considération dans la 
description de tâches de la prochaine commissaire, 
qui devrait être nommée à la dernière session de 
la 17° Assemblée législative, le 29 septembre. Il 
est vraisemblable que la commissaire par intérim, 
Shannon Gullberg, brigue le poste. 


Plongée polaire 
Le 16 mai prochain se tiendra la 7° édition de la 
plongée polaire. L’évènement vise à amasser des 
fonds pour les Olympiques spéciaux des TNO. La 
plongée polaire se déroule à la descente de bateau 
de Long Lake au parc Fred Henne. 


Ornithologie 

Ecologie North organise une balade ornitholo- 
gique le samedi 9 mai à 9 h 15. Des experts parti- 
ciperont à la promenade. Il est suggéré d’apporter 
des bottes de caoutchouc, de la nourriture, des 
jumelles et un guide d’identification des oiseaux. 
Le rendez-vous est au bureau de l’organisme, au 
NE SSIAIRUE 


Jardinage 

Le Yellowknife Community Garden Collective 
(YCGC) organise une séance de formation sur 
l’amélioration du sol. La séance aura lieu au jardin 
communautaire de Weledeh, le 13 mai de 18 h 30 
à 20 h. Apportez une chaise. En cas de mauvaise 
température, surveillez le site www.ykgardencol- 
lective.org. 

Trop de plantes? Pas assez assez? Le YCGC 
organise un échange de semis, le samedi 23 mai à 
la salle de réunion de la bibliothèque municipale 
deNEllonkemite de IS SDS linear 
aucune vente. 


Consommation d’énergie 

Selon un inventaire réalisé par la ville de 
Yellowknife en 2013, les citoyens de la capitale 
des TNO ont émis individuellement 11,1 tonnes 
de dioxyde de carbone en 2013, pour un total de 
214 000 tonnes. La moyenne canadienne est de 
20,6 tonnes. L'utilisation de l’énergie a cru de 16% 
depuis 2006, mais les Yellowknifiens utilisent de 
plus en plus la biomasse de bois et le propane au 
détriment de l’huile de chauffage. L’inventaire 
intégral sera révélé lors d’une rencontre du Comité 
de planification de l’énergie communautaire Île 
21 mai, à 15 h, à l’hôtel de ville. 


Sécurité 

Deux motoneigistes sont en sûreté après que leur 
motoneige aura passé à travers la glace, le 4 mai 
près de Point de Roche. Le secteur est à plusieurs 
kilomètres à l’ouest de Hay River, sur la rive du 
Grand lac des Esclaves. Les deux individus étaient 
des chasseurs qui s’en allaient à leur camp pour 
la chasse à l’oie. Un hélicoptère du ministère de 
l’Environnement et des Ressources naturelles a été 
utilisé pour transporter la police qui allait s’assurer 
du bien-être des motoneigistes. 








Portrait 


Une 





ville 


comme un village 


« Les gens sont gentils, il y a beaucoup d’entraide. » — Karine Savoie 


Denis Lord 


Karine Savoie fait partie de la 
diaspora néobrunswickoise de Yel- 
lowknife; elle y a trouvé une terre 
d’accueil pour un séjour qui pourrait 
être de longue durée. 

« Ici, considère Karine, les 
gens sont gentils, 1l y a beaucoup 
d'entraide. C’est comme un petit 
village, mais dans une ville. Ça me 
fait penser à chez nous. » 

Le « chez nous » dont Karine 
parle, c’est Neguac, dans la péninsule 
acadienne. En sortant du village, d’un 
côté sont les Anglais — Miramichi 
—, de l’autre, les Francos — Traca- 
die. L’Acadienne a vécu au milieu 
ces deux cultures et est parfaitement 
bilingue. Elle considère cependant 
que, comme plusieurs Acadiens, 1l 
y a un peu trop d’anglais dans son 
français et elle aimerait corriger cette 
situation. 

Nombre des clients du garage 
du grand-père de Karine font partie 
du peuple micmac. Elle connait 
quelques mots de la langue de ce peuple, 
dont la culture et la mentalité, à son sens, 
s’apparentent à celles des Autochtones 
des TNO. 

Le père de Karine est installé aux 
Territoires du Nord-Ouest depuis une 
vingtaine d’années. Elle est venue le 
visiter une première fois à 15 ans, faisant 
le trajet en voiture à partir d’Edmonton. 
T’aurais aimé t’installer 1c1 à l’époque, 
Karine? « Pas du tout », rit-elle. Yel- 
lowknife ne constitue pas fatalement le 
rêve d’une ado. 

Mais Karine est revenue passer 
quelques mois 1l y a trois ans, et s’est éta- 
blie en novembre 2013, pour le travail et 

















fre 


L” Acadienne Karine Savoie (Denis Lord) 


la famille. Elle estadjointe administrative 
à l’agence de placement Office Compli- 
ment, qui fait aussi de la comptabilité. 
Elle écrit des curriculum vitæ, répond 
au téléphone, fait de l’entrée de données. 

Karine n’a pas trouvé trop le temps 
de fréquenter personne en dehors de sa 
famille, mais elle a eu l’occasion de faire 
un peu de bénévolat pour l’ Association 
franco-culturelle de Yellowknife lors de la 
cabane à sucre au château de glace. Elle 
suit des cours de natation, fait du jardinage 
et danse le hip-hop dans les clubs. 

T’aimes Yellowknife, Karine? « Oui, 
sauf l’hiver. Mais j’aime quand même 
mieux l’hiver ici qu’au Nouveau- 
Brunswick. » 














APPEL DE DEMANDES 


peut atteindre 5 000 $ par projet. 





Mme Katherine Robinson 
Conseillère spéciale 


katherine robinson@gov.nt.ca 
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PROGRAMME DE SUBVENTIONS 
A L'INITIATIVE DES FEMMES 


Le Programme de subventions à l'initiative des femmes fournit du financement 
ponctuel aux projets spéciaux d'organismes sans but lucratif des Territoires du 
Nord-Ouest qui permettent d'améliorer la participation culturelle, économique, 
politique et sociale des femmes à la société. 


Les projets spéciaux peuvent comprendre, sans s’y limiter, des ateliers, 
des colloques, des publications, du développement de compétences essentielles 
et du soutien aux organisations qui offrent de telles activités. Le financement 


Vous pouvez obtenir le formulaire de demande en visitant le site 
wWww.daair.gov.nt.ca ou en composant le 867-873-7143. 
La date limite pour présenter une demande est le 1°’ juin 2015. 


Pour de plus amples renseignements, communiquez avec : 


Comité consultatif sur la condition de la femme 


Nord-Ouest Affaires autochtones et Relations intergouvernementales 
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Service Jeunesse TNO 


Un nouveau 





coordonnateur 


Au menu : vidéo, impro et animation 


Denis Lord 


Rencontré à son tout premier Jour de 
travail, le 4 
mai, le nou- 
veau coor- 
donnateur de 
Service Jeu- 
nesse TNO 
Alexandre 
Assabgui 
avait peine à 
énoncer quel 
serait son 
programme 
des pro- 
chaines se- 
maines, Mais 
1l pouvait 
promettre de mettre à profit son enthou- 
siasme et ses multiples expériences. 

«C’est pas mal dans mes expériences 
et dans ce que j’ai envie de faire, affirme 
Alexandre à propos de sonnouvel emploi. 
J’aime travailler avec les jeunes. Il y a 
plein de possibilités. » Détenteur d’un bac- 
calauréat en communication et ès sciences 
(majeur en anthropologie), Alexandre a 
travaillé nombre d’années dans le camp de 
vacances de Cap Saint-Jacques, sur l’île 

















de Montréal. Il a également collaboré à 
monter une coopérative pour une maison 
des jeunes à Ville-Émard, coopérative 
visant à 
aider les 
Jeunes à 
So: Créer 
des em- 
plois 
d’été. 
Gos- 
S e u x 
d’élec- 
tronique 
autopro- 
clamé, 


Alexandre Assabçui. (Denis Lord) 


Alexandre Assabgui fait également de la 
vidéo et des courts-métrages d’animation 
(plus pour le plaisir), de l’impro théâtrale, 
comme son frère Frédéric, qu’on a pu voir 
dans la ligue d’improvisation. « J’aime 
Jouer, dit Alexandre, ça fait partie de ma 
personne, ajoutant sur un ton plus sérieux 
que la cause du français lui tient à cœur. 
Au Québec, on lutte contre l’anglais, 
ici, on lutte pour le français, pour ne pas 
qu’il se perde. » 
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découverte 


de votre ville 


Procurez-vous un livret de coupons rabais au Salon 
professionnel printanier de Yellowknife, à l'hôtel de ville, 
ou au centre d’information touristique Northern Frontier. 
Ensuite, échangez vos coupons rabais contre des articles 

gratuits ou à rabais! Utilisez le mot-clic #shopyk 
pour partager votre expérience. 


Chaque coupon (aucun achat requis) est aussi un bulletin pour 
participer au tirage des grands prix : 


e Un séjour au Hearne Lake Lodge; 


e Un forfait de camping au parc territorial du lac Prelude; 
e Un atelier de fabrication d'objets en verre chez Old Town Glassworks; 
e Un magnifique panier-cadeau du centre d'information touristique 


Northern Frontier. 


SPECTACULAIRE 
TERR 
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Éditoriai 


Une question éthique 





Cette semaine, je profite de cette tribune 
pour traiter de la question d’anonymat des 
sources. Vous en avez probablement déjà fait 
l'expérience, surtout dans des dossiers très 
controversés, alors que les médias font parfois 
référence à une source qui désire conserver 
l’anonymat. 

Alain Bessette La question est épineuse. Il n’y a rien de 
noir ou blanc et plusieurs zones grises dans la notion de sources 
anonymes. « L'utilisation de sources anonymes doit être justifiée 
et demeurer exceptionnelle. » ! 

Une chose demeure certaine : une source anonyme doit toujours 
être connue du journaliste avant qu’il puisse l’utiliser. La raison 
est simple. En effet, le journaliste est celui qui a l’obligation de 
déterminer la crédibilité de la source. Par exemple, une lettre 
anonyme ne peut constituer une source, si ce n’est de nous mettre 
la puce à l’oreille. 

Crédibilité ne veut pas dire neutralité. 

On n’exige pas que la source soit neutre. Par exemple, 1l peut 
s’agir d’un employé qui a été congédié, ce qui remet en doute sa 
neutralité. Par contre, l’information fournie peut se révéler être très 
crédible s1 cette personne œuvrait au sein d’un organisme ou d’un 
ministère et était au courant d’information interne. Son information 
peut-être jugée crédible même si un doute persiste sur la neutralité 
de la source. 

Sur le plan de la neutralité, le journaliste a la responsabilité 
de se montrer prudent quant aux tentatives de manipulations de 
l'information. 

Il y a des façons de contourner ce problème de neutralité. 
Notamment, le journaliste doit effectuer un travail de recherche 
pour faire valider une information par d’autres sources. Parfois, 
ces autres sources permettent même d’éviter d’avoir recours aux 
propos de la source qui désire demeurer anonyme. 

Un autre facteur à tenir compte réside dans les raisons poussant 
une personne à demander l’anonymat. Cette personne doitexpliquer 
le fondement deses craintes. Parexemple,unesourceanonyme peut 
être un fonctionnaire qui détient des informations dommageables 
pour le gouvernement en place ou d’autres fonctionnaires haut 
placés. Les craintes de congédiements ou de représailles sont très 
réelles dans ce contexte et justifient le désir de conserver l’anonymat. 

Parfois, les révélations de cette source peuvent aussi ouvrir le 
journaliste à des représailles. Conséquemment, chaque demande 
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Planification stratégique 
des transports 2015-2040 


Penser 
le futur 


Le nouveau plan sera proposé 
en juin à l’Assemblée législative 


Denis Lord 


Pour peu que les budgets soient au rendez-vous et que 
les propositions soient validées, trois nouvelles routes Je CE & ä { 
seraient développées aux Territoires du Nord-Ouest. 4 Fe | ” | 

Ces projets routiers ont été déterminés lors des 
consultations de la planification stratégique pour les L AU | 4 E AT KS D U P R || >< 
25 prochaines années qu’effectue le ministère des Trans- LA [4 L4 


ports des TNO. Ils répondent à la fois aux besoins des 
collectivités et de l’industrie. 
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REMARQUABLE 2015 


Le ministère des Affaires municipales et communautaires tient à rendre hommage aux 
lauréats du Prix du bénévole remarquable et aux bénévoles des Territoires du Nord-Ouest 
ainsi qu'à souligner leurs contributions. Les bénévoles prêchent par l'exemple en étant actifs 
et en se mobilisant. Ils contribuent à renforcer et à enrichir leur collectivité. Le temps que les 
bénévoles investissent et le dévouement dont ils font preuve aident à améliorer la qualité de 
vie de tous les Ténois. 








Lauréats des prix territoriaux 





Pietro de Bastiani (Photo Denis Lord) e Le prix de la personne âgée remarquable revient à Florence Barnaby, de Fort Good Hope 
La première route, possiblement de gravier, relierait e Le prix du jeune remarquable revient à Renee Ekendia, de Behchokd 
Wrigley à Norman Wells, et pourrait ultérieurement e Le prix de l'individu remarquable revient à Marilyn Napier, de Fort Smith 


rejoindre Fort Good Hope. La seconde relierait Bechoko 


| . L . | : e Le prix du groupe remarquable revient au comité du Muskrat Jamboree, d'Inuvik 
à Whati. Cette dernière collectivité pourrait plus tard être 


connectée à Wekweeti et à Gameti. Le gouvernement Nous avons rendu hommage aux lauréats des prix territoriaux lors d'une cérémonie de remise 
thicho est intéressé à ce projet parce qu’il diminuerait des prix qui a eu lieu à Hay River le 8 mai 2015. 
le coût de la vie dans ces collectivités, de dire Pietro 
de Bastiani, directeur adjoint à la planification, aux Finalistes 
politiques et aux communications du ministère des 
Transports, et il est également de l’intérêt des mines Jeunes (deux personnes) Julia Mott — Yellowknife 
Niko. Enfin, le ministère des Transports spécule sur une Leigh'ana Cardinal - Inuvik Kavitha Balaji - Yellowknife 
troisième route dans la province géologique du Slave, Renee Ekendia - Behchokd Kelly Lizotte — Fort Resolution 
entre le nord du Grand lac des Esclaves et le Nunavut. Personnes âgées (trois personnes) Lawrence Nayally - Yellowknife 
Cette route favoriserait également l’industrie minière. Bud Rhyndress - Yellowknife Lizzie Beaulieu — Fort Resolution 
no Ernie Bernhardt — Yellowknife Lorraine McKay — Fort Resolution 
Dernière étape 
Ces projets routiers s’inscrivent dans la réflexion Florence Barnaby -— Fort Good Hope Ent Napier — Fort nes 
globale sur les transports aux TNO. Deux étapes ont Individus Mike Argue — Yellowknife 
déjà été franchies, un sondage en ligne auprès de la Alecia Callahan — Yellowknife Miriam Lewis — Yellowknife 
population et une consultation auprès des députés, des Amy Lizotte - Yellowknife Nancy Rabesca - Behchokd 
leaders autochtones et de représentants des industries. Angelica Rodriguez Jaquez - Fort Providence Nicole Grobbecker - Yellowknife 
Le ministère des Transports S affaire actuellement ‘ Anthony Stapleton — Yellowknife Pat Fowler — Yellowknife 
valider dans les collectivités les orientations obtenues, 
; pe vire Arthur Sanderson — Fort Resolution Prem Lal — Fort Resolution 
afin de déposer son document à l’Assemblée législative | | oi | 
. PRE Bea Lepine — Hay River Rosie Bjornson — Fort Resolution 
en juin. Il était à Fort Simpson 1l y a deux semaines et Li 
sera à Fort Smith et à Hay River la semaine prochaine, Brandie Miersch — Fort Resolution Roslyn Firth — Fort Liard 
et à Bechoko puis à Yellowknife les 12 et 13 mai. Brenden Bourke — Fort Smith Ruth Mandeville — Fort Resolution 
« Avec l’augmentation de la marge d’emprunt des Brianna Mandeville — Fort Resolution Sebastian Herbert - Tuktoyaktuk 
TNO, nous sommes de plus en plus maîtres de notre Bud Rhyndress - Yellowknife Shannon Ripley — Yellowknife 
avenir affirme M. de Bastiani. Le prochain gouvernement Cara Bailey — Fort Resolution Shauna Gully — Fort Good Hope 
EU de eo décisions à prendre, REV OS quel projet Carol Ann Chaplin — Fort Resolution Shawn Dorerty - Dèlne 
devrait être privilégié et terminé le plus vite. » Le direc- ” | | 
. : Carolyn Maciejko — Inuvik Shawn McKay — Fort Resolution 
teur ajoute que les changements climatiques et le niveau es ” a . ; 
d'activités industrielles seront des déterminants majeurs oo - Le PIÈENC ï A SL 
deces choix, quitoucherontlestransports aériens, marins Chris Fountain — Fort Resolution Teresa Simon — Fort Resolution 
et terrestres ainsi que les infrastructures afférentes. Les Christine Balsillie — Fort Resolution Lt Trevor Thomson — Yellowknife 
changements climatiques ont déjà plusieurs impacts Crystal Rowe — Hay River Trudy King — Fort Resolution 
notables, notamment sur la longévité des routes d’hiver Darina Béauliéu- Eort Résolution Groupes 
et sur le débit du Mackenzie, dont la faiblesse ad onu au Dean McKay — Fort Resolution Donald et Wilma Hendrick — Inuvik 
DAnspon du pétrole dans les collectivités éloignées. Denis Alain - Yellowknife Bénévoles du programme des petits déjeuners de l'école 
Trois thèmes majeurs sont ressortis des consulta- Diane Eabian — Hav River D 
üons : consolider le réseau, saisir les opportunités et  . A Service d'incendie de Fort Resolution — Fort Resolution 
soutenir l’innovation. « Dans ce dernier paramètre, Eddy Gargan — Fort Providence | Se RE 
illustre Pietro de Bastiani, il peut s’agir de trouver des Elizabeth-Ann McKay — Fort Resolution Se a 
façons plus efficaces pour diffuser nos programmes, par Faye Aviugana -— Fort Resolution Lisa Migwi et Cecile Desjardins — Behchok@ 
exemple en langue française et autochtones, d’identifier Gussy Mandeville - Fort Resolution Comité du Muskrat Jamboree — Inuvik 
des technologies pour améliorer l’entretien et être prêts Re le SADD de l'école St. Pat's - Yellowknife 
pour les changements climatiques. Rd 
. DRE des ne oi participe la Jonathan Cardinal - Fort Resolution a 
chaine à UNE TEUNION à Iqaluit avec le Canadian Marine sil Nord-Ouest Affaires municipales et communautaires 


Advisory Council. 


L'AQUILON, 8 MAI 2015 


Vente de 
marchandises 


excédentaires 


Le gouvernement des Territoires du Nord-Ouest 
propose des horaires de vente de marchandises 
excédentaires selon la méthode de paiement 
comptant sans livraison à l’entrepôt de Yellowknife, 
au 415, route Byrne. 


Chaque vendredi du mois de mai, le public 
aura la possibilité d’acheter des marchandises 
excédentaires selon le principe du premier arrivé, 
premier servi entre 13 h et 18 h. Veuillez noter 
que nous acceptons uniquement les paiements 
comptants et les chèques d'entreprise. 


Des dispositions particulières sont en vigueur 
pour les administrations communautaires et les 
organismes à but non lucratif qui souhaitent se 

procurer des biens excédentaires du gouvernement. 
Pour en savoir plus, veuillez communiquer avec le 
superviseur de l’entrepôt au 867-767-9046, 
poste 32138 ou à Russ_Jones@gov.nt.ca. 


as 
Territoires du . | 
Nord-Ouest Travaux publics et Services 





at 
Territoires du 
Nlel(e MONT: 


Directeur des affaires communautaires 
Yellowknife, TNO 


Ministère des Affaires municipales 
et communautaires 


Affaires communautaires et administration générale 
Poste permanent 


Le traitement varie entre 58,16 $ et 83,08 $ l'heure (soit entre 
113 412 $ et 162 006 $ environ par année), auquel s’ajoute 
une allocation annuelle de vie dans le Nord de 3 450 $. 


N° du concours : 12608 


Directeur du campus du Slave Nord, 
à Yellowknife 
Collège Aurora 

Poste permanent 

Le traitement varie entre 49,02 $ et 58,53 $ l'heure (soit entre 


95 589 $ et 114 133 $ environ par année), auquel s'ajoute une 


allocation annuelle de vie dans le Nord de 3 450 $. 
N° du concours : 12628 


Économiste 


Ministère de l'Industrie, du Tourisme 
et de l’Investissement 


Analyse financière et administration des redevances 
Poste permanent 


Le traitement initial est de 49,02 $ l'heure (soit environ 95 589 $ 
par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle de vie dans le 


Nord de 3 450 $. 
N° du concours : 12626 


Date limite : 8 mai 2015 


Yellowknife, TNO 


Date limite : 10 mai 2015 


Yellowknife, TNO 


Date limite : 11 mai 2015 


as 
Territoires du | | 
Nord-Ouest Travaux publics et Services 


APPEL D’OFFRES 


Analyse d'échantillons d’eau de la 
route reliant Inuvik à Tuktoyaktuk 


SC447913 


- Diverses collectivités, TNO - 


Le GTNO est à la recherche d'entrepreneurs qualifiés 
pour conclure un contrat de service afin d'analyser 
des échantillons d’eau, selon les besoins. 


Les offres cachetées doivent parvenir à l’Administrateur 
de contrats, Services partagés de l’approvisionnement, 
Gouvernement des TNO, 5009, 49° Rue, rez-de-chaussée, 
Yellowknife NT, au plus tard à : 


15 h, HEURE LOCALE, LE 22 MAI 2015. 


Les entrepreneurs intéressés peuvent se procurer 
les documents d’appel d'offres en écrivant 
à psstenders@gov.nt.ca. 


Renseignements généraux : 
Administrateur de contrats 
Services partagés de l’approvisionnement 
Gouvernement des TNO 
Téléphone : 867-767-9044 
Courriel : psstenders@gov.nt.ca 


La politique d'encouragement aux entreprises du 
gouvernement des Territoires du Nord-Ouest et le 
chapitre 5 de l'Accord sur le commerce intérieur 
s'appliquent à cet appel d'offres. 


Pour obtenir des renseignements sur les possibilités 
de contrats, consultez le www.contractregistry.nt.ca 





Gouvernement des Territoires du Nord-Ouest 


Pour obtenir une copie de la description de poste, consultez travaillezauGTNO.ca 





Agent de la gestion des installations 
Ministère de la Justice Yellowknife, TNO 
Finances 

Poste permanent 


Le traitement est actuellement à l'étude. En sus du traitement, 
l'employeur versera une allocation annuelle de vie dans 
le Nord de 3 450 $. 


N° du concours : 12617 


Coordonnateur de l’acces à 
l'information et de la sécurité 

Ministère de l'Administration des terres Yellowknife, TNO 
Services informatiques 

Poste permanent 


Le traitement initial est de 40,85 $ l'heure (soit environ 79 658 $ 
par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle de vie dans le 
Nord de 3 450 $. 


N° du concours : 12622 


Spécialiste en surveillance 
du rendement 

Ministère des Ressources humaines 
Affaires ministérielles 

Poste permanent 


Le traitement initial est de 44,75 $ l'heure (soit environ 87 262 $ 
par année), auquel s’ajoute une allocation annuelle de vie dans le 
Nord de 3 450 $. 


N° du concours : 12625 


Date limite : 15 mai 2015 


Date limite : 8 mai 2015 


Yellowknife, TNO 


Date limite : 8 mai 2015 


Posez votre candidature en ligne à travaillezauGTNO.ca 
Utilisez les coordonnées suivantes uniquement pour 
nous faire parvenir vos questions : 

Ministère des Ressources humaines, Services de gestion 

et de recrutement, Immeuble Laing, 3° étage, C. P. 1320, 
Yellowknife NT X1A 219. Téléc. : 867-873-0445; 

courriel : jobsyk@gov.nt.ca 


e Afin de se prévaloir des avantages accordés en vertu du programme de promotion sociale du gouvemement, les candidats doivent 
clairement en établir leur admissibilité. e Le gouvemement des Territoires du Nord-Ouest est un milieu de travail ouvert à tous. 
Nous encourageons les personnes handicapées qui nécessitent des mesures d'adaptation à nous faire part de leurs besoins, si elles sont retenues 
pour une entrevue ou une évaluation, afin que l'on puisse prendre de telles mesures dans le cadre de la procédure d'embauche. 
e Nous prendrons en considération les expériences équivalentes. e Nous établirons une liste de candidats admissibles à partir de ces concours afin 
de pourvoir des postes permanents ou temporaires semblables. e Un certificat de santé et la vérification du casier judiciaire sont 
des conditions préalables pour certains postes. 


Les collectivi- 
tés autochtones 
et les détenus 
dans la mire du 
vérificateur 


Mike Blanchfield 
LA PRESSE CANADIENNE 


OTTAWA — Le vérificateur général du Canada 
s’inquiète de la qualité de vie dans plusieurs collec- 
tivités autochtones, des efforts insuffisants afin de 
réhabiliter les détenus ainsi que diverses mesures 
fiscales proposées par le gouvernement Harper. 

Dans son rapport printanier dévoilé mardi, Michael 
Ferguson se penche sur plusieurs éléments quirisquent 
de se retrouver dans la plateforme électorale des 
conservateurs — la protection des Canadiens ainsi que 
la réduction de leur fardeau fiscal — en plus d’exposer 
des lacunes dans les affaires autochtones. 

« Nous craignons qu’à défaut d’une intervention 
rapide visant à régler les problématiques que nous 
constatons aujourd’hui, 1l s’avère un jour que ces pro- 
blématiques étaient les manifestations de problèmes 
plus graves », fait-1l valoir dans un communiqué. 

M. Ferguson estime que plusieurs crédits d’impôt, 
comme celui visant à stimuler l’activité chez les 
enfants, n’ont pas fait l’objet d’une évaluation assez 
approfondie. 

Le rapport souligne également que Santé Canada 
ne peut pas confirmer que les collectivités autochtones 
dans les régions éloignées du Manitoba et de l’Onta- 
r10 auront un accès suffisant à des services médicaux 
adéquats. 

Selon M. Ferguson, le Canada n’a pas de stratégie 
afin de contrer la résistance aux antibiotiques en raison 
d’un usage inadéquat de médicaments superpuissants. 

Il critique également le ministère de la Défense 
nationale ainsi que les Forces canadiennes de ne pas 
avoir suffisamment surveillé leur ancien ombudsman, 
qui a octroyé des contrats à des consultants sans les 
autorisations nécessaires en plus d'approuver certaines 
de ses propres dépenses médicales. 

De plus, le rapport démontre que les délinquants 
à faible risque sont souvent en liberté vers la fin de 
leur peine et qu’ils font de moins en moins l’objet 
d’un suivi en raison des recommandations de Service 
correctionnel du Canada. 

Plus de 80 pour cent des détenus demeurent derrière 
les barreaux après leur première date d’admissibilité à 
la libération conditionnelle, alors que de plus en plus 
de prisonniers d’établissements carcéraux à moyenne 
et haute sécurité sont directement remis en liberté. 

Dans la plupart des cas, les intervenants concernés 
par le rapport de M. Ferguson reconnaissent qu’il y a 
des améliorations à apporter. 

En ce qui a trait aux services de santé offerts dans 
les collectivités autochtones, le document révèle qu’un 
seul des 45 membres du personnel infirmier d’un 
échantillon choisi avait suivi et réussi les cinq cours 
de formation obligatoires et exigés par Santé Canada 
sélectionnés à des fins d’examen. 

« Nous sommes préoccupés par cette situation 
et pensons, si elle persiste, qu’elle pourrait affecter 
négativement les services offerts aux membres des 
Premières Nations », est-1l écrit. 

En ce qui a trait à l’examen de Service correction- 
nel du Canada, le rapport estime que la population 
est mieux protégée lorsque système carcéral permet 
la réhabilitation d’un détenu avant que ce dernier ne 
soit remis en liberté. 

Ses conclusions indiquent qu’en 2013-2014, les 
responsables de l’agence fédérale avaient moins 
souvent recommandé la mise en liberté conditionnelle 
anticipée de détenus à la Commission des libérations 
conditionnelles par rapport à 2011-2012. 

Seulement un délinquant sur cinq avait obtenu une 
audience de libération conditionnelle dès la première 
occasion, alors que 54 pour cent ont été remis en liberté 
pour la première fois à leur date de libération d’office. 


























Jean-Pierre Dubé (Francopresse) 


Autobus scolaires 

Letransporthomogène dans les conseils 
scolaires francophones est-1l constitu- 
tionnel? Un renvoi à la Cour d’appel du 
Nouveau-Brunswickpermettra d'informer 
la population sur la portée des droits. Et de 
soulever d’autres questions sur l’homo- 
génélite. 

Une clarification serait utile, selon le 
professeur de droitde l’Université d'Ottawa, 
François Larocque.«C’estunedes questions 
quin’apasderéponse claire dans lajurispru- 
dence. En Ontario, onn’a pas le même statut 
juridique qu’au Nouveau-Brunswick, qui a 
unoutilsupplèmentaire avec l’article 16.1 de 
la Charte canadienne des droits et libertés. 
Cette province doit fournir des services 
publics dans les deux langues. 

« L'article 23 s’applique d’un océan à 
l’autre, rappelle le constitutionnaliste. La 
dynamique est plus complexe en Ontario 
avec cette division entre écoles catholiques 
etpubliques. Dans l’Estontarien, ilexisteun 
consortium entre les conseils scolaires pour 
le transport de 20 000 élèves en français 
seulement. » 

Après des semaines de débat public 
sur les autobus « bilingues », le procureur 
général Serge Rousselle a annoncé le 
23 avril qu'il allait demander à la justice 
de définir clairement les obligations du 
Nouveau-Brunswick. La décision fait suite 
aux déclarations de l’opposition à Frede- 
ricton sur des façons de réduire l’important 
budget de l’éducation. 

«L'exercice des droits est toujours une 

















Protéger 


l'environnement 
pour favoriser la 
prosperite 






Autre question devant les tribunaux 


Jusqu'où peut conduire l’article 23? 


question d’argent, sujette à la capacité des 
gouvernements de fournir les services, 
note François Larocque. Les tribunaux 
ont déclaré que les droits linguistiques ne 
devraient pas être sujets à des considéra- 
tions économiques, mais l’urgence finan- 
cière peutconduire à brimer certains droits. 

« Si la Cour d’appel du Nouveau- 
Brunswick décidait que l’article 23 inclut 
le transport scolaire, soutient-il, le niveau 
de preuve de la Province serait très élevé 
pour justifier un refus. Mais la question ne 
s’était pas encore posée. » 





Chauffeurs anglophones 

Ailleurs au pays, la question semble 
réglée. Au Manitoba, la question n’est pas 
soulevée. L’inquiétude porte davantage 
sur le bilinguisme des chauffeurs. Car tel 
est le défi des gestionnaires : fournir une 
expérience éducative complète en français, 
qui commence le matin avec l’accueil dans 
l’autobus. 

«Ici, les francophones ne partagent pas 
d’autobus avec la majorité anglophone, 
explique le directeur général de la Division 
scolaire franco-manitobaine, Alain La- 
berge. Mais rien n’est inscrit dans la loi. » 

Lors de la création de la Division 
en 1994, la question des coûts avait été 
soulevée. Les divisions anglophones ne 
s’étant pas montrées accommodantes, la 
nouvelle autorité a offert elle-même le 
service. «Nous contractons le service à une 
compagnie qui s'occupe de l’embauche, 
souligne Alam Laberge. On a toujours 
des difficultés à trouver des conducteurs 
francophones. » 

















Voilà un an que le GTNO a pris la responsabilité d'améliorer la protection 


de l'environnement et sa réglementation. 


Un environnement sain et protégé permet aux habitants des TNO de rester en bonne 
santé. Notre système intégré de cogestion contribue au mieux-être économique, social 
et culturel de chacun. Le fait d'investir ensemble dans la gestion de nos ressources 
naturelles favorise la santé des Ténois et la vigueur de notre économie. 


Nous gérons dorénavant la réglementation, ce qui nous permet d'atteindre un équilibre 
entre l'exploitation de notre potentiel économique dans toutes nos régions et la protection 
des terres et de l'environnement qui ont assuré la survie des générations passées. 


Le secteur des ressources est le secteur le plus déterminant pour l'économie des TNO. 

















Le ler avril a 

marqué le premier 
anniversaire du transfert 

des responsabilités aux TNO. 
Voici ce que nous avons 
accompli cette année : 


Depuis le début des années 1930, l'exploitation minière a créé plus de 28 000 emplois 
et a produit des minéraux pour une valeur de 46 milliards de dollars. Notre territoire 
possède des réserves de pétrole et de gaz naturel de calibre mondial et notre 
industrie pétrolière est très dynamique depuis près d'un siècle. 


Le GINO s'engage à collaborer avec les gouvernements 
autochtones, les Ténois et l'industrie pour peaufiner la 

réglementation afin de refléter les 
priorités du Nord et d'offrir 

un avenir plus certain. 






at 
Territoires du 
Nord-Ouest 


7 permis d'utilisation des eaux, signés par un ministre du GTNO, 


en moins de 45 jours; 


2 196 concessions minières actives; 


8 projets financés par le Programme de mesures incitatives sur les activités minières; 


5 nouveaux programmes de gestion environnementale offerts par le GTNO. 





Même son cloche du côté de Conseil 
FrancoSud, à Calgary. « Nous n’avons 
jamais vraiment eu de débat à ce sujet, 
précise le directeur général intérimaire, 
Daniel Therrien. Nos autobus neramassent 
que nos élèves. Notre problème serait plu- 
tôt que la majorité de nos conducteurs ne 
parlent qu’anglais. » 

Au Conseil scolaire Viamonde, dans 
le Sud ontarien, l’expérience homogène 
n’est pas en jeu, précise la relationniste 
Claire Francoeur. « On travaille avec des 
consortiums de transport dans 16 régions 
géographiques. Le service est homogène à 
Toronto, mais pas ailleurs. On partage avec 
des conseils anglophones dans deux régions, 
parcequ’onn’apasassez d'élèves pour offrir 
le service à des coûts compétitifs. » 

Pour Claire Francoeur, la logique 
est économique. « On est trois conseils 
scolaires qui travaillent ensemble : deux 
catholiques et un public, dont Viamonde. 
Autant la langue n’est pas un problème, 
autant la religion ne l’est pas. » 

La Cour suprême a évoqué la question, 
notamment dans le Renvoi manitobain 
(1993). « Comme les locaux doivent avoir 
des limites précises pour être placés sous 











Territoires du ©” 
Nord-Ouest Assemblée législative 


L'AQUILON, 8 MAI 2015 7 


le contrôle du groupe linguistique minori- 
taire, 1l semblerait s’ensuivre un droit à des 
établissements dans des lieux physiques 
distincts. » Les autobus seraient considérés 
des lieux physiques. 

Dans Acadie-Nouvelle du 28 avril, 
le juriste Michel Doucet argumente que 
les organismes provinciaux et nationaux 
doivent s’inclure dans ce débat qui risque 
d’affecter la jurisprudence. « Les repré- 
sentants de la communauté acadienne 
se doivent de prendre l’initiative dans le 
dossier en demandant le statut d’intervenant 
devant la Cour d’appel. » 

Le professeur de l’Université de Monc- 
ton demande que le procureur général 
soumette aussi au tribunal une question 
sur les garderies bilingues, qui relèvent du 
ministère de l'Éducation et du Développe- 
ment de la Petite enfance. 

«La dualité annoncée en petite enfance 
est loin d’avoir été réalisée. Pourquoi le 
ministre ne profiterait-1l pas de l’occasion 
pour demander à la Cour d’appel de 
déterminersiles garderies bilingues quisont 
permises en vertu de la Loi sur les services 
a la petite enfance (2010) sont conformes 
aux articles 16.1 et 23 de la Charte? » 











Comité permanent des opérations gouvernementales 


Examen public 


Le Comité permanent des opérations gouvernementales 
procédera à un examen public du Projet de loi n° 37 : 
Loi sur la gestion des finances publiques. 


Ce projet de loi remplace l’actuelle Loi sur la gestion des 
finances publiques. Il établit un cadre pour améliorer la 
responsabilisation, la transparence et la responsabilité 
financière relativement aux fonds publics et aux autres fonds 
administrés par le gouvernement et les organismes publics. 
Des modifications corrélatives sont apportées à d’autres lois. 


L'examen commencera 


le mardi 26 mai 2015 à 15 h dans la salle de réunion A 
de l’édifice de l’Assemblée législative. 


Le projet de loi est accessible sur le site Web de l’Assemblée 
législative au www.assembly.gov.nt.ca, dans la section Lois et 
règlements, sous l'onglet Publications et travaux. 


Le document porte le numéro 37-17(5). 


Le Comité invite le public à assister à l'examen et à donner son 


avis sur le projet de loi. 


Les commentaires peuvent être envoyés par écrit 
à la greffière de comité. Ils doivent nous parvenir avant 


1/7hle vendredi 22 mai 2015. 


Pour en savoir plus, veuillez communiquer avec Gail Bennett, 


greffière de comité : 
Téléphone : 867-669-2343 
Sans frais : 1-800-661-0/84 


Courriel : gail_bennett@gov.nt.ca 


Si vous souhaitez vous exprimer dans une langue officielle des 
Territoires du Nord-Ouest autre que l'anglais, veuillez en informer 
la greffière du comité avant 17 h le 20 mai 2015. 
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L'art communautaire 


La mémoire des murs 


Faire participer les jeunes et les mettre à l’honneur au sein de la collectivité 


ITR ATAT NA TAN NAN 


Journée carrière du GTNO 


Joignez-vous à nous partout aux TNO, 
le jeudi 14 mai 2015, de 10h à 16h. 


Des recruteurs seront sur place pour examiner vos CV et pour vous donner des conseils 
afin d'améliorer vos chances de décrocher un emploi. Renseignez-vous sur la façon 

de postuler pour un emploi au GTNO. Apprenez-en plus sur le processus des concours 
ainsi que sur les programmes d'emploi et les perspectives d'emploi d'été des étudiants. 
Des représentants des ministères seront aussi présents pour discuter des carrières, des 
programmes, des services et des initiatives du GTNO. 





Monique Marinier, Lynda Faulks et Liza Yilmaz es Re la semaine 
dernière le coup d'envoi à un projet de murale réalisé par 24 élèves de l’école William 


Venez nous rendre visite à l’un des endroits suivants : 


McDonald. (Denis Lord) À Yellowknife, au sous-sol du YK Centre (en face du Gourmet Cup) 


Denis Lord 





Vingt-quatre élèves de William McDo- 
nald participent à un projet de murale sur 
l’histoire et le patrimoine de Yellowknife. 

Leprojetestuneinitiative de Liza Vilmaz 
et s’accomplit dans le cadre de sa maîtrise 
sur l’éducation artistique communautaire 
à la Boston University. Sa démarche vise 
notamment à faire participer les jeunesetà les 
mettre à l’honneur au sein de la collectivité. 

Pour s’inspirer, les élèves de la 6° à la 8° 
année, choisis pour leurintérêtpour les arts, 
ont rencontré l’ancien chef Fred Sangris, 
qui les a instruits sur l’histoire des Dénés, 
et l’auteur et éducateur Jamie Bastedo, le 
temps d’une visite à la collection d’histoire 
naturelle du Centre septentrional Prince-de- 
Galles. Au moment d’écrire ces lignes, les 
élèves devaient également être initiés aux 
légendes dénées par l’ancien journaliste 
Paul Andrew. 

Le produit final sera constitué de bas-re- 
liefs en argile peints. Leur destination reste 
à préciser : ce sera le Multiplex ou lenouvel 























édifice gouvernemental sur la 49° Rue. 


Mentorat 

Tout au long de la réalisation de leur 
projet, les élèves de l’école William McDo- 
nald seront guidés par la Guilde des arts 
et métiers de Yellowknife et par Lynda 
Faulks.«C’estmon ancien professeur d’arts 
plastiques, révèle Liza Yilmaz. Elle a eu 
une influence déterminante sur mot. Elle 
m'a transmis l’amour de l’art et l’amour de 
l’enseignement. » « Il faut d’abord que tu 
aimes les enfants », ajoute Lynda, taquine. 

La madame a dirigé des étudiants en 
arts dans plus de 270 projets de murales 
dans des écoles, des universités et ailleurs. 
Parmi celles-ci, une murale extérieure 
à Montréal-Nord, pour commémorer la 
mort de Freddy Villenueva, une autre sur 
l’histoire de la médecine à Terre-Neuve à 
la Newfoundland Memorial University. 

C’est avec joie que l’enseignante 
Monique Marinier a accueilli ce projet, 
qui devrait être terminé à la m1-juin et fera 
alors l’objet d’un vernissage. 




















À Fort Simpson, au centre des services des ressources humaines du Deh Cho 
(9602,100e Rue) 


À Fort Smith, au centre des services des ressources humaines (83, rue Breynat) 


À Hay River, au centre des services des ressources humaines 
(62, promenade Woodland, bureau 209) 


À Inuvik, Inuvik Community Corporation (102, route MacKenzie) 
À Norman Wells, au centre des services des ressources humaines (1B, route Raven) 
À Behchokÿ, au centre des services des ressources humaines (immeuble Nishi Khon) 


Pour de plus amples renseignements, 
visitez le travaillezaugtno.ca/porteouverte. 


. È TRAVAILLEZAUGTNO.CA Li 


[Nlerte Mel: 


L'Aquilon (867) 873-6603 





MOTS CROISES 


Signes chanceux de la semaine : 
Gémeaux, Cancer et Lion 


Horoscope 


SEMAINE DU 10 AU 16 MAI 2015 
(24 septembre - 23 octobre) 


BALANCE 
BÉLIER (21 mars - 20 avril) NE Il y aura beaucoup de boulot et de petits détails 
Votre santé exigera probablement un peu de à régler! De plus, avant d'entreprendre la belle 
Balance saison, vous entamerez un excellent régime qui 
vous apportera des résultats rapidement. 


repos : lôchez prise et détendez-vous avant 
d'entreprendre quoi que ce soit. Il faudra mieux 


organiser votre gestion du temps. 
SCORPION (24 octobre - 22 novembre) 


La saison des allergies bat son plein et vous pour- 
riez ressentir quelques désagréments. Prenez le 
temps de vous offrir une saine alimentation et les 
symptômes diminueront tout autant. 


TAUREAU (21 avril - 20 mai) 

Vous réussirez à élargir votre réseau de contacts 
et votre cercle social. Que ce soit dans un cadre 
professionnel ou amical, vous serez en charge 


d'un évènement qui rassemblera beaucoup de 


Taureau monde. SAGITTAIRE (23 novembre - 21 décembre) 


On vous annoncera une naissance ou un démé- 
GÉMEAUX (21 mai - 21 juin) nagement important dans la famille. Vous con- 


Vous réussirez û mettre en branle un important sidèrerez sérieusement l'option de vendre voire 


HORIZONTALEMENT projet, aussi bien au travail qu'à la maison. Vous Sagittaire mnison si vos enfants sont partis depuis long- 


1- Très ancien, démodé. 

2- Critère, principe. 
— Evêque de Lyon et 
Père de l'Eglise. 
Développement 
d'un synopsis. 

-_ Fait d'obtenir une grâce (pl.). 
Obtenir par ruse. 
— Oiseaux échassiers, 
estimés comme gibiers. 
Hameau. — S'efforcer 
de ne pas rencontrer 
quelqu'un. 
Lettre de l'alphabet grec. 
— Supporte, souffre. — Raït. 
Volcan actif du Japon. 
— Mettait en valeur, 
en relief. 
Récipient de cuisine. 
— Couleur bleue tirée 
de l'indigo. 
Cadre des sous-officiers 
de carrière de la Marine 
nationale. 

11- Passive, c'est la 
soumission aveugle 
aux ordres reçus. 


9- Ordre de venir se 
présenter en personne 
pour rendre compte de 
sa conduite. — Peintre et 


émeaux trouverez possiblement les fonds pour acheter temps. 
savant italien (1452-1519). L 
10- Impossibilité, pour un CANCER (22 juin - 23 juillet) 


une propriété. 
CAPRICORNE (22 décembre - 20 janvier) 
8 Vous en aurez beaucoup à raconter si vous avez 
organisme, de supporter Vous planifierez un grand voyage pour vos pro- été témoin d'une forme d'injustice. Vous ne vous 


de confection établi selon … 
les mesures moyennes is un de l'été pour suivre un cours qui fera sérieuse- tenter de corriger la situation. 
d'un échantillonnage Saison. — Démonstratit Cancer ment progresser votre carrière. 

d'individus. — Ecrivain VERSEAU 


malien (1901-1991). . . 

Maison de trappistes. | ES LION (24 juillet - 23 août) 

—_ Arbres. RÉPONSE DU N° 372 Q À SN Vous êtes une personne très sensible par moments 
BhSUEE] DESERT (x) et il ne vous en faudra pas plus pour tout changer 


12- Mollusque gastropode. 
— Bouleversement. 


VERTICALEMENT 
1- Action d'imaginer 

des évènements futurs. 
2- Se dit d'un vêtement 


(21 janvier - 18 février) 

ER Vous vous laisserez assez facilement influencer 

EEŸ par vos amis pour faire du magasinage ou pour 
ir ins qui amélioreront consi- 

Vu vous offrir des soins qui amélioreront cons 


Éparpilla. — Titre décerné 
Pare dérablement votre état de santé. 


à certains dignitaires de d Lion autour de vous. Vous pourriez décider de démé- 
l'Empire ottoman. nager en toute spontanéité, par exemple. 


Obligation morale. POISSONS (19 février - 20 mars) 
— Cordage qui sert VIERGE 


hi (24 août - 23 septembre) Vous vous lancerez sûrement dans un projet de 
à hisser. | oo. 
Que ce soit au travail ou au sein de votre cercle longue haleine. Vous réussirez également à réunir 
social, vous pourriez devoir vous interposer pour une bonne équipe pour vous appuyer dans une 


Manière d'agir habituelle. 
Poissons fistoire personnelle ou professionnelle. 








Capitale du Pérou. 
— Mettras bas, 
en parlant d'une vache. 


Vierge régler un conflit. Votre présence et votre per- 
sonnalité permettront de trouver des solutions 
— Fait partie du gros bétail. 2 HO 8 8 L 9 8 p € 





